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L’ETABLISSEMENT ORTHOPEDIQUE
@(1 Ao 72/’5&1/7 v,

fondé et dirigé par

MM. les docteurs PRAVAZ et Jules GUERIN.

En descendant de Pomnibus, et en traversant le pont de
Chazourne, ce chemin & jour suor lequel toute une montagne
roule, pierre par pierre, pour se (ransformer au-deld en
une plaine riche et industrielle, on découvre sur la rive
droite de la Sadne un bitiment allongé qui reflcle sa facade
délabrée dans les eaux noires et tranquilles de cetle riviére,
Ces peintures & fresque , souvenir d’une ancienne splendeur,
cetle galerie qui se délache, ce petil ddme qui lermine la
masse , donnent & deviner Yoriginelle destination de ce mo-
nument dont les restes d’é¢légance jurent avec les masures
mal assises et enfumées quiVentourent : c'est la Quaranlaine.
Cest dans ce lazaret que s'arrétaient, comme le nom lin-
dique, voyageurs et marchandises, lorsque la pesle déso-
lait les provinces méridionales. Je présume, car je n’ai ja-



